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Caporal du RICM David DECUYPÈRE,  

David, 

Pour le soldat plongé corps et âme dans l’intimité avec la mort, le camarade de combat 
demeure le lien essentiel qui permet de se raccrocher à la vie et pour se battre. C’est au 
nom de ta mémoire transmise à tes compagnons d’armes du RICM que nous sommes 
rassemblés autour de ta tombe ce matin, anciens des Troupes de marine et de notre 
Régiment, venus de toute la région Auvergne-Rhône-Alpes, avec tes frères d’armes 
d’active du 1er escadron et un frère d’armes de 2004.  

Un temps avec toi, dans l’esprit de sacrifice qui nous relie tous. 

Ce 6 novembre 2004 alors que le sort a voulu qu’une panne de ton char t’ait fait quitter 
ton escadron pour le poste de l’ancien lycée français Descartes de Bouaké, tu agis dans 
le registre du professionnel, dans le quotidien de ton équipage du char AMX 10 RC. En 
début d’après-midi, un des deux avions de l’armée nationale ivoirienne qui attaquent 
les rebelles au sol, bombarde le poste de Descartes t’enlevant la vie avec celles de huit 
camarades de combat du RICM, du 2e régiment d’infanterie de marine, du 515e 
régiment du Train et celle d’un citoyen américain. Trente-quatre blessés seront à 
déplorer. Le Président de la République Jacques Chirac donnera l’ordre de détruire 
l’aviation ivoirienne au sol. 

Jusqu’à ces derniers temps, la mort dans les combats ne prenait son sens que si elle 
était inscrite dans un grand récit national. Aujourd’hui, et particulièrement s’il s’agit 
d’opérations lointaines, on observe une impuissance à produire ce sens collectif. Le 
rituel auquel nous souscrivons en ce moment t’inscrit dans bien plus que le simple 
carré de marsouins rassemblés, il permet une affirmation de la continuité de notre 
destin commun.  

David, tu sers d’exemple, grandi par le sacrifice, presque sanctifié par tes chefs, 
perpétué dans le souvenir de tous tes successeurs, perte irremplaçable pour ta famille. 



Nous sommes là, intimement, entre nous, où tu montes une garde silencieuse à ta 
mémoire. Bouvesse-Quirieu est désormais un lieu de mémoire de plus du RICM, 
particulièrement pour les caporaux-chefs, caporaux et marsouins, tes pairs. Un lieu 
permettant d’arrêter le temps, de bloquer le travail de l’oubli, un lieu transcendant les 
individus, celui de les sonder dans un esprit de corps, des traditions, des rites 
fonctionnant d’une manière similaire à une religion. Et ainsi tu continues à servir, à 
être partie prenante. Alors David, toi qui es dans la plénitude de Dieu, veille sur ta 
famille, veille sur tes compagnons d’armes.  

Tu es une de nos sentinelles du soir. 


